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Avec l’extension du quartier de Sans-Souci, 
le réseau d’eau potable n’est plus suffisant. 
La SEMADER, responsable de ces opérations de 
logement, va donc installer de nouveaux réservoirs 
d’eau. Non loin de ces nouveaux réservoirs, 
le sentier de Sans Souci relie le quartier à la 
Canalisation des Orangers et le Cirque de Mafate, 
en passant par le réservoir d’eau existant.  
La SEMADER souhaite mettre en valeur le sentier 
de Sans-Souci. Elle a confié aux élèves de la 
classe de CM1-CM2 de Mme Lécrivain de l’école 
Jasmin Robert, le soin d’imaginer la valorisation 
du sentier. 
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3 heures aller et 
retour de marche 
pour bien comprendre 
et ressentir le sentier.

Sortie sur le sentier de Sans-Souci



p.4



p.5



p.6

Le début du sentier de Sans Souci démarre au 
point de repère de la citerne rouge, sur le chemin 
de Terrain bleu. 
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Là, on a constaté un certain nombre de problèmes 
et imaginé des solutions et des aménagements pour 
améliorer l’entrée du sentier.    
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Des panneaux 
d’indication plus 
visibles.

Des toilettes, des poubelles. 

Un passage piéton entre le parking et 
le sentier.
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Des bancs 
pour attendre 
confortablement 
les amis.

Un snack et une 
terrasse, car après 
l’effort le réconfort !



La citerne rouge 
n’est plus très 
rouge... 
ça plaît, ou pas. 

Alors on a imaginé 
de la rafraîchir 
à notre sauce 
tomate!    
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Des gens habitent par ici : le sentier est large et 
quelques vieilles boîtes aux lettres sont perchées au 
début du chemin terrain bleu.     
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Sur le sentier aussi, nous avons nos petites idées 
pour rendre  balade plus amusante et confortable...      
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Enlever les plantes envahissantes qui bordent le 
sentier  pour profiter des 
points de vue d’où l’on peut 
voir tout le quartier, Saint 
Paul, le Port et la mer !
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Et puis il y a de nombreux points de vue qu’il 
faudrait aménager pour faire découvrir aux 
visiteurs des panoramas magnifiques. 
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On a même rêvé qu’il 
pourrait y avoir une 
tyrolienne qui relierait les 
points de vue du sentier de 
Sans-Souci au quartier 
de Dos d’Ane, de l’autre 
côté de la ravine. 
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Arrivés à la citerne 
bleu-délavé, des tas de 
scénarios nous sont venus en 
tête: mettre de la couleur, 
grimper dessus...
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Et surtout, pensons à ombrager le sentier! 
Avec des arbres fruitiers,
 au cas où les marcheurs 
auraient une petite faim ?
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Mais au fait, pourquoi le 
chemin du Terrain bleu ?
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Il y a bien longtemps, vivait à Sans Souci, une 
femme méchante. Elle détenait une grande propriété 
et se plaisait à commander toutes sortes de tâches 
pénibles à ses esclaves.
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Un jour, elle les envoya laver son 
linge à la Rivière. Ils empruntèrent 
le chemin que l’on appelle aujourd’hui 
le chemin de terrain bleu. Autrefois, 
la route était pénible et dangereuse. 
Quand ils arrivèrent enfin, ils se 
mirent au travail : ils frottèrent, 
frottèrent, frottèrent le linge dans 
l’eau de la rivière, jusqu’à ce que 
la nuit tombe. 

Soudain, ils prirent conscience d’une 
lumière bleue provenant de la rivière. 
Le halo  semblait les entourer...
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Alors, leur peau se teinta de bleu!
Un espion de leur maîtresse qui les surveillait de 
loin, stupéfié par leur transformation, s’en alla 
alerter la méchante femme. 

Pensant à de la sorcellerie, elle pensa d’abord les 
poursuivre et les tuer. Mais finalement, elle pris 
peur et préféra simplement les chasser afin qu’ils 
ne reviennent plus jamais dans son domaine.
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Dès lors, ils vécurent libres. Ils s’habituèrent 
bien vite à leur nouvelle couleur de peau et ils 
rendirent hommage à la rivière autour d’un feu 
de joie. 
On peut parfois entendre le 
tam-tam et les voir  encore 
danser, autour d’un feu, 
en bas de la rivière. 
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